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grandeur du moment où le soldat, envisageant tour à tour la 
vie riante dont il avait caressé le rêve et la mort affreuse qui le 
guette, décide, dans la plénitude de sa volonté, d’accomplir le 
devoir, coûte que coûte. Minute tragique, où, suivant le mot 
d’un ancien, l’homme devient le plus homme possible. Mais, 
une fois remportée cette victoire sur soi-même et sur l’instinct 
vital, il n’est pas étonnant que, en songeant qu’il meurt dans 
l’épanouissement de la jeunesse et que nul ne redira le nom de 
l’unité obscure qu’il représente, le fier combattant au coeur 
sensible éprouve un sentiment de mélancolie, analogue à celui 

exprimé plus haut par le novice dominicain.
Non ! les tristes pressentiments qui assombrirent un instant 

l’esprit du jeune lévite ne se réaliseront pas. Ambroise Soude, 
de l’ordre de saint Dominique, vous qui, à 21 ans, avez géné­
reusement donné votre vie pour la patrie, vous serez éternelle­
ment à l’honneur ! Vous tous, pareillement, nobles et chastes 
jeunes gens, espoir de l’Eglise, qui avez couru à la mort avec 
le même empressement que vous alliez à une fête sacrée, vous 
serez dignement célébrés ! C’est justice et, après tout, il en va 
de l’honneur des vivants de rendre à ceux qui se sont sacrifiés 
pour leur défense et le salut de la patrie l’hommage d’une 

admiration reconnaissante.
• • •

Si la censure, devant laquelle nous sommes obligé de nous 
incliner sans la comprendre et que nous ne chercherons pas à 
expliquer, a interdit la publication des listes des membres du 
clergé tombés au champ d’honneur, cette prohibition ne sau­
rait avoir qu’un temps. En attendant l’heure propice pour 
élever sur le pavois les valeureux enfants de l’Eglise qui se 
sont montrés d’entre les Français les meilleurs, nous avons 
jugé bon, à part nous, de rassembler quelques documents. On 
jugera de leur souveraine éloquence par les trois ou quatre

extraits suivants.
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